
LE CRUR DE JÉSUS PP.IANT

oi, Rhumaine était élevée en lui par la grâce, il savait aussi la

ms misère infinie de l'humanité. C'est de cette double connais-

a1 sarce que naît l'incomparable humilité du Coeur de JËsus.
rie Il est le plus humble des cœurs, parce qu'il mesure la dis-

nn tance qui sépare le créé de l'incréé, le fini de l'infini ; ce qu'il

de ea en propre et ce qu'il a reçu.
lui Ainsi saint Paul nous dit : " Le Sauveur a été exaucé à
ire cause de son respect, Exauditus est pro sua reverenlia," et
Ira quoique dans le texte original ces paroles aient une double
ne interprétation, car elles signifient que JÉSUS-CHRiST a été
ce exaucé à cause du respect qu'il a témoignéà son Père ou à
2 cause du respect qui lui était dû, ces deux sens sont vrais.

La prière de JÉsus, s'humiliant en tant qu'homme devant
s? EDieu, son Père, était aussi la prière d'un Dieu et avait, à ce
ité titre, une dignité infinie ; mais en s'abaissant ainsi devant la
e? Divinité, Jtsus méritait de recevoir un honneur proportionné
lu à celui qu'il rendait à son Père.
i. 2° La Prière du Sauveur futipersévéranie.-La persistance
ne énergique de son oraison nous apparai, d'une manière frap -
ée pante à Gethsémani. Le divin Médiateur est bien un sup-
n E pliant qui, craignant de n'être pas exaucé, renouvelle ses
t E instances et ne se lasse pas de faire entendrE. le cri de ses
se supplications. L'Evangile nous fait remarquer qu'il recom-
e. ience trois fois la même demande à peu près dans les mêmes

termes, qu'il sollicite trois fois une consolation désirée. Quel
motif avait-il donc de réitérer sa demande? Pas d'autre que

sl celui de nous enseigner la constance dans la prière Il nous
en avait donné le précepte, il y joint l'exemple. Il nous

i. apprend qu'il faut prier et ne jamais se lasser (Luc, XVIII,
C ). Rappelons-nous encore la persistance infatigable de sa
prière dans le Sacrement de l'autel. Cette supplication
invisible du Cœur de JÉsus es.. une leçon éloquente que nous

t devons comprendre, nous qui sc mues si prompts à nous
1 lasser de supplier la divine bonté.
t 3° La ; jire deJésusfutpleinc de confiance. Le Sauveur

pouvait dire: "Mon Père, je sais que vous m'exaucerez

'339


